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Le Fonds mondial est un intervenant et un bailleur 
de fonds de premier plan dans la lutte mondiale 
contre les trois maladies, ainsi que l’un des plus 
importants investisseurs dans les systèmes de santé 
conventionnels et communautaires.

Notre partenariat
Le Canada se classe au sixième rang des donateurs 
publics du Fonds mondial, ses promesses de dons 
totalisant plus de 5,2 milliards de dollars CA. Ces 
investissements ont donné d’impressionnants résultats, 
non seulement en nombre de vies sauvées, mais 
également dans l’inclusion des personnes les plus 
vulnérables. Ils ont permis au partenariat du Fonds 
mondial de donner la priorité à l’égalité des genres et à la 
santé et aux droits sexuels et reproductifs, d’intensifier 
les efforts d’orientation des marchés en faveur d’un 
approvisionnement abordable et constant de produits de 
santé et de lever les obstacles aux droits de la personne, 
tout en réduisant le fardeau pesant sur les ressources 
de santé des pays et en renforçant la sécurité sanitaire 
mondiale, avec un rendement de l’investissement 
considérable.
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Le Fonds mondial produit des gains économiques et 
un rendement de l’investissement solides
Les 63 milliards de dollars US décaissés par le Fonds 
mondial (2002-2023) ont produit des gains de santé 
d’une valeur intrinsèque monétisée de 1 200 milliards 
de dollars US, et des gains de productivité directs de 
400 milliards de dollars US. Sur la période 2027-2029, 
le rendement de l’investissement prévu est de 19 pour 1, 
ce qui signifie que chaque dollar investi générera des 
gains en santé et des rendements économiques de 
19 dollars. 

 
L’espérance de vie a augmenté de 24 % depuis 
2002
dans 15 pays de l’Afrique subsaharienne, passant de 
49 à 61 ans. Plus de la moitié de cette augmentation 
est attribuable aux progrès de la lutte contre les trois 
maladies.  
 
Des économies de 103 milliards de dollars US
Les investissements du Fonds mondial libèrent des 
ressources et des capacités, ce qui aide les pays à 
riposter plus efficacement contre d’autres maladies. 
Fin 2023, les investissements du Fonds mondial et de 
ses partenaires avaient évité 2,9 milliards de journées 
d’hospitalisation et 5,5 milliards de consultations 
ambulatoires, générant des économies de 103 milliards 
de dollars US. 
 
Élargir l’accès aux innovations du secteur privé 
pour lutter contre les trois maladies
Le mécanisme d’achat groupé du Fonds mondial 
donne accès à des conditions de marché et à des prix 
compétitifs, quelle que soit la taille ou la valeur de la 
commande. Nous nous associons à des entreprises 
et corporations privées pour améliorer la collecte, 
l’analyse et la gestion des données, créer des 
plateformes mobiles et renforcer la gestion de  
la chaîne d’approvisionnement dans les pays. 
 
Le leadership du Canada a incité d’autres pays 
donateurs à investir davantage
Au dernier cycle de reconstitution des ressources du 
Fonds mondial, le Canada et d’autres donateurs de 
longue date, comme les États-Unis, la Commission 
européenne, l’Allemagne et le Japon, ont haussé leurs 
promesses de don de 30 %.

Le soutien indéfectible que le 
Canada apporte au Fonds mondial 
depuis sa création en 2002 a joué un 
rôle important dans la lutte contre le 
VIH, la tuberculose et le paludisme et 
a contribué à bâtir un monde plus sûr 
et en meilleure santé.

Depuis 2002,  
le partenariat du 

Fonds mondial a sauvé  
65 millions de vies  
et réduit de 63 % 

le taux de mortalité 
combiné du sida, 
de la tuberculose 
et du paludisme. 



Domaines prioritaires de notre 
partenariat

Les priorités du Canada en matière 
de politique étrangère sont nettement 
reflétées dans les investissements 
et la stratégie du Fonds mondial. La 
lutte contre les pandémies exige des 
institutions fortes, inclusives et bien 
coordonnées, ainsi que le respect des 
droits de la personne et de l’égalité des 
genres.
Faire progresser l’égalité des genres  
et les droits de la personne
Les iniquités et les violations des droits 
de la personne nuisent à la lutte contre 
les maladies infectieuses, car elles 
entravent l’accès aux services de santé 
essentiels et aux produits de santé 
vitaux.
Le Fonds mondial investit dans des 
programmes de prévention et de 
traitement, notamment des interventions 
ciblant les adolescentes et les jeunes 
femmes, la prévention de la transmission 
du VIH de la mère à l’enfant, la 
prévention du paludisme pendant la 
grossesse, le dépistage intégré des 
infections sexuellement transmissibles, 
l’autonomisation économique et la 
prévention de la violence fondée sur le 
genre. 
Dans les 24 pays participant à « Lever les 
obstacles » (une initiative pour éliminer 
la stigmatisation, la discrimination et les 
obstacles liés aux droits de la personne 
qui entravent l’accès aux services de 
santé), les investissements du Fonds 
mondial dans les droits de la personne 
ont plus que décuplé depuis 2017, 
passant de quelque 10 millions à plus de 
200 millions de dollars US. 
 
Renforcer les systèmes  
de santé et communautaires
Le Fonds mondial est la plus importante 
organisation multilatérale qui offre des 
subventions pour le renforcement des 
systèmes de santé et communautaires.  
Nous investissons dans les ressources 

humaines pour la santé (y compris 
les agentes et agents de santé 
communautaires), les systèmes 
communautaires, les systèmes de 
données et la santé numérique, 
le renforcement du leadership 
et de la gouvernance, la gestion 
financière, les systèmes d’achats et 
d’approvisionnement et la surveillance. 
Ces investissements, véritables piliers 
de la préparation et de la riposte aux 
pandémies, peuvent être mobilisés 
rapidement par les pays qui doivent 
riposter à des épidémies, comme la 
mpox.
Renforcer l’action dans l’axe climat-
santé
Plus fréquents et plus extrêmes, les 
phénomènes météorologiques ont des 
conséquences sur l’épidémiologie et la 
mortalité du paludisme. Ils endommagent 
les structures de santé, emportent les 
moustiquaires et les médicaments, et 
déplacent des millions de personnes, 
causant d’innombrables interruptions 
de traitement. Le Fonds mondial aide 
les pays à affronter ces difficultés en 
leur versant des fonds d’urgence quand 
surviennent des catastrophes liées au 
climat, mais aussi en veillant à la mise sur 
pied d’une gestion de l’approvisionnement 
plus respectueuse de l’environnement, 
de structures de santé résilientes face 
au changement climatique et d’une 
élimination sûre des déchets. Dans le 
cycle de subvention actuel, le Fonds 
mondial alloue 71 % de ses financements 
aux 50 pays les plus vulnérables face au 
climat.
Favoriser l’autonomie des pays, la 
responsabilité et les investissements 
locaux
Les pays où le Fonds mondial investit 
décident eux-mêmes où et comment 
lutter contre les trois maladies. Pour 
maximiser l’impact, le Fonds mondial 
mise sur l’inclusion des communautés 
affectées, l’action fondée sur des 
données probantes et la transparence. 
En étroite collaboration avec les 

pays, le Fonds mondial aide ceux-ci à 
pérenniser leurs programmes de santé 
pour qu’ils puissent maintenir leur 
progression et continuer à étendre leurs 
services lorsqu’ils ne recevront plus de 
subventions. Les pays qui reçoivent des 
subventions du Fonds mondial sont tenus 
d’augmenter leur financement national 
de la santé, et toutes les activités 
entreprises avec ces fonds sont évaluées 
et contrôlées avant, pendant et après la 
mise en œuvre des subventions.
Tirer parti du pouvoir d’achat pour 
obtenir un accès équitable à des 
produits de santé de qualité garantie
En tirant parti de son pouvoir d’achat et 
de ses processus d’appels d’offres, le 
Fonds mondial, en collaboration avec ses 
partenaires, abaisse considérablement 
le prix de produits de santé vitaux. Par 
exemple : 
• Diminution du coût annuel de la 
thérapie antirétrovirale contre le VIH, 
qui est passé de 10 000 dollars US par 
personne et par an lors de la création du 
Fonds mondial à moins de 37 dollars US 
aujourd’hui. 
• Réduction de 20 % du prix des 
cartouches du test moléculaire de la 
tuberculose et de 55 % du prix de la 
bédaquiline, le principal traitement contre 
la tuberculose pharmacorésistante.  
• Réduction de 40 % entre 2014 et 2023 
du prix des thérapies combinées à base 
d’artémisinine contre le paludisme.
Miser sur la puissance du partenariat
Le Fonds mondial estime qu’une 
collaboration étroite et efficace avec 
d’autres initiatives de santé mondiale est 
nécessaire pour soutenir les priorités 
des pays de manière synergique et 
complémentaire aux niveaux mondial, 
régional et national. Par exemple, nous 
investissons conjointement en faveur de 
domaines essentiels des systèmes de 
santé, nous finançons des projets pilotes 
pour la mise à l’échelle d’innovations 
et nous appuyons les pays pour qu’ils 
investissent davantage dans leurs 
propres systèmes de santé. 

À propos du Fonds mondial
Le Fonds mondial est un partenariat international ayant pour vocation de vaincre le VIH, la tuberculose et le paludisme et de bâtir un 
monde en meilleure santé, plus sûr et plus équitable pour toutes et tous. Nous mobilisons et investissons plus de cinq milliards de 
dollars US par an pour lutter contre les maladies infectieuses les plus meurtrières, combattre l’injustice qui les alimente et renforcer 
les systèmes de santé et la préparation aux pandémies dans plus de 100 pays parmi les plus durement touchés. Nous unissons les 
leaders mondiaux, les communautés, la société civile, les agentes et agents de santé et le secteur privé pour trouver des solutions qui 
ont l’impact le plus marqué possible, et nous les mettons à l’échelle à travers le monde. Depuis 2002, le partenariat du Fonds mondial a 
sauvé 65 millions de vies. 
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La docteure Yulia Tatiancheko fournit des soins médicaux vitaux dans les communautés 
les plus touchées par la guerre.

Elle fait partie d’une équipe de santé mobile gérée par l’Alliance pour la santé publique, 
avec l’appui du Fonds mondial. Les équipes se rendent dans les communautés où l’accès 
aux soins de santé a été coupé. Affrontant souvent de graves dangers, la docteure 
Tatianchenko et ses collègues offrent des consultations, le dépistage de plusieurs 
maladies, comme le VIH et la tuberculose, et des traitements.

Elle admet que travailler comme médecin dans une zone de guerre est dangereux, 
mais les personnes qu’elle aide la motivent à continuer. « Si nous n’y allons pas, que se 
passera-t-il ? Dans beaucoup de ces villages, nous sommes les seuls à fournir des soins 
de santé », affirme-t-elle.

Depuis décembre 2022, les équipes médicales mobiles ont réalisé 497 missions, 
prodiguant des soins de santé vitaux à environ 20 000 personnes. 
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S’occuper des communautés coupées des services de santé
Guerre en Ukraine :


